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alors qu’ils prêchent dans le quartier
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La Tour de Garde du 1er janvier 1918 commençait
par ces mots : « Que nous réserve l’année 1918 ? »
La Première Guerre mondiale se poursuivait en
Europe, mais des évènements qui s’étaient pro-
duits au début de l’année semblaient annoncer de
bonnes choses pour les

´
Etudiants de la Bible et

pour le monde en général.

LE MONDE PARLE DE PAIX
Le 8 janvier 1918, le président Woodrow Wilson

a présenté au Congrès des
´
Etats-Unis 14 idées

qu’il croyait essentielles pour mettre en place une
« paix juste et durable ». Il proposait d’établir des
relations diplomatiques franches et transparentes
entre les nations, de réduire les armements, et de
former « une association générale [...] entre les na-
tions » qui serait profitable « à tous les

´
Etats,

grands et petits ». Ses « Quatorze points » ont plus
tard été utilisés pour créer la Société des Nations
et pour négocier le traité de Versailles, qui a mis
fin à la guerre.

L’
´
ECHEC DES OPPOSANTS
Malgré les troubles de l’année précédente�, les´

Etudiants de la Bible semblaient eux aussi entrer
dans une période de paix, comme le montre ce qui
s’est passé lors de l’assemblée générale de laWatch
Tower Bible and Tract Society.
Cette assemblée s’est tenue le 5 janvier 1918.

Richard Barber, un fidèle surveillant itinérant, a
commencé la réunion par une prière. Et après la
présentation du rapport de l’année écoulée, l’élec-

� Voir « Il y a cent ans : 1917 », dans l’Annuaire 2017 des
Témoins de Jéhovah, p. 172-176.

tion des administrateurs a eu lieu. Plusieurs hom-
mes influents qui avaient été renvoyés du Béthel
ont alors essayé de prendre le contrôle de l’orga-
nisation. Frère Barber a proposé frère Rutherford
et six autres frères. Puis un avocat qui était du
côté des opposants a proposé sept autres hom-
mes, dont ceux qui avaient été renvoyés du Bé-
thel.

`
A une écrasante majorité, les membres de

l’association ont élu frère Rutherford et six autres
frères fidèles.
Beaucoup de frères présents à cette assemblée

ont dit qu’elle avait été « la plus bénie de toutes
celles auxquelles ils avaient assisté ». Mais leur joie
allait être de courte durée.

LE MYST
`
ERE ACCOMPLI

Depuis plusieurs mois déjà, les
´
Etudiants de

la Bible distribuaient le livre Le mystère accom-
pli. Les personnes sincères réagissaient favorable-
ment aux vérités bibliques qu’il contenait.
Edward Crist, surveillant itinérant au Canada, a

parlé d’un couple qui en seulement cinq semaines
avait lu le livre et accepté la vérité ! Il a précisé :
« Aussi bien le mari que sa femme sont dévoués à
Dieu et font des progrès remarquables. »
Citons également le cas d’un homme qui, après

avoir lu ce livre, a tout de suite parlé de son
contenu à des amis. Il avait été « frappé » par son
message. Il raconte : « Je marchais le long de
la Troisième Avenue [quand] quelque chose m’a
frappé à l’épaule. J’ai cru que c’était une brique,
mais c’était le livre Le mystère accompli. Je l’ai em-
porté chezmoi et je l’ai lu entièrement. [...] Depuis,
j’ai appris que c’était un pasteur en colère [...] qui
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l’avait lancé par sa fenêtre [...]. Je suis sûr qu’en
jetant le livre ce jour-là, il a permis à plus de per-
sonnes de croire en une espérance réelle qu’il ne
l’avait fait de toute sa vie. [...] Aujourd’hui, grâce
à la colère de ce pasteur, nous louons Dieu. »
La réaction de ce pasteur n’était pas un cas isolé.

Le 12 février 1918, les autorités canadiennes ont
interdit le livre, affirmant qu’il contenait des idées
antiguerre et incitant à la révolte. Et les autorités
américaines n’ont pas tardé à faire de même. Les
agents du gouvernement ont fouillé le Béthel ainsi
que des bureaux situés dans les

´
Etats de NewYork,

de Pennsylvanie et de Californie, à la recherche de
pièces à conviction contre les responsables de l’or-
ganisation. Le 14 mars 1918, le ministère de la Jus-
tice a interdit Le mystère accompli, prétendant que
sa publication et sa distribution s’opposaient à
l’effort de guerre, ce qui était une violation de la
loi sur l’espionnage.

JET
´
ES EN PRISON !

Le 7mai 1918, le ministère de la Justice a obtenu
des mandats d’arrêt contre Giovanni DeCecca,
George Fisher, Alexander Macmillan, Robert Mar-
tin, Frederick Robison, Joseph Rutherford, Wil-
liam Van Amburgh et Clayton Woodworth. Ils
étaient accusés « d’avoir provoqué illégalement,
traı̂treusement et volontairement l’insubordina-
tion, la déloyauté et le refus d’obéissance aux for-
ces navale et militaire des

´
Etats-Unis d’Améri-

que ». Le procès a commencé le 5 juin 1918, mais

tout laissait supposer qu’ils allaient être condam-
nés. Pourquoi ?`
A propos de la loi sur l’espionnage, que les frères

étaient accusés d’avoir transgressée, le ministre
de la Justice avait déclaré que c’était « une arme
efficace contre la propagande ». Et le 16 mai 1918,
le Congrès avait rejeté un amendement à cette loi
qui aurait protégé les personnes qui publiaient
« des choses vraies, avec de bons mobiles et à des
fins justifiables ». Le mystère accompli a occupé une
place importante dans le débat. D’ailleurs, le rap-
port du Congrès déclarait : « L’un des exemples les
plus dangereux de cette sorte de propagande est le
livre intitulé Le mystère accompli [...]. Son seul ef-
fet est d’amener les soldats à douter de notre
cause, et les familles à se montrer hostiles vis-à-vis
du service militaire. »
Le 20 juin 1918, un jury a déclaré les huit frè-

res coupables de toutes les accusations portées
contre eux. Le lendemain, le juge a rendu son ver-
dict, disant : « La propagande religieuse que ces
inculpés ont vigoureusement défendue et répan-
due [...] est plus dangereuse qu’une division de
l’armée allemande. [...] La peine doit être sé-
vère. » Deux semaines plus tard, les huit frères ont
été emprisonnés au pénitencier fédéral d’Atlanta
(Géorgie), avec des peines allant de 10 à 20 ans.

LA PR
´
EDICATION SE POURSUIT

Durant cette période, les
´
Etudiants de la Bible

ont dû affronter une forte opposition. Le Bureau



OCTOBRE 2018 5

fédéral d’enquêtes (FBI) a examiné avec soin leur
activité ; des milliers de rapports ont été produits.
Ces rapports montrent que nos frères étaient dé-
terminés à continuer de prêcher.
Dans une lettre adressée au FBI, le receveur des

postes d’Orlando (Floride) a écrit : « [Les
´
Etu-

diants de la Bible] parcourent toute la ville de mai-
son en maison, principalement de nuit. [...] Appa-
remment, ils n’ont pas l’intention de mettre fin à
leur constant remue-ménage. »
Un colonel travaillant au ministère de la Guerre

a écrit un rapport au FBI à propos des activités de
Frederick Franz, qui est plus tard devenu membre
du Collège central. Il disait : « Frederick Franz
[...] a participé activement à la vente de milliers
d’exemplaires du livre. »
Charles Fekel�, qui lui aussi est plus tard devenu

membre du Collège central, a subi une persécu-
tion intense. Les autorités l’ont arrêté pour avoir
distribué Le mystère accompli et elles se sont mises
à surveiller son courrier. Il a été emprisonné un
mois à Baltimore (Maryland) et il était considéré
comme « un ennemi autrichien ». Quand il don-
nait le témoignage à ceux qui l’interrogeaient, il se
souvenait de ces paroles de Paul, contenues en
1 Corinthiens 9:16 : « Malheur à moi si je n’an-
nonce pas la bonne nouvelle ! »

� Voir sa biographie « Les joies que procure la persévérance
dans toute bonne œuvre », dans la Tour de Garde du 15 novem-
bre 1970.

En plus de prêcher avec zèle, les
´
Etudiants de la

Bible ont fait circuler une pétition pour libérer les
frères emprisonnés à Atlanta. Anna Gardner a ra-
conté : « Nous étions tout le temps dans l’action.
Quand les frères ont été jetés en prison, nous nous
sommes mis à faire signer une pétition. En allant
de maison en maison, nous avons pu rassembler
des milliers de signatures ! Nous disions aux gens
que ces hommes étaient de vrais chrétiens et qu’ils
avaient été injustement emprisonnés. »

DE NOMBREUSES ASSEMBL
´
EES

Pour renforcer la spiritualité des frères et sœurs
durant cette époque difficile, de nombreuses as-
semblées ont été organisées. LaTour de Garde a dé-
claré : « Plus de 40 assemblées [...] se sont tenues
au cours de l’année [...]. Elles ont toutes provoqué
beaucoup d’enthousiasme. Auparavant, les as-
semblées avaient lieu à la fin de l’été ou au début
de l’automne ; mais maintenant, il y en a tous les
mois. »
Des gens au cœur sincère continuaient d’accep-

ter la bonne nouvelle. Lors d’une assemblée à
Cleveland (Ohio), il y a eu 1200 assistants et
42 baptêmes, dont un garçon qui avait « un atta-
chement et un dévouement pour Dieu qui feraient
honte à de nombreuses personnes d’âge mûr ».

ET ENSUITE ?
Fin 1918, l’avenir des

´
Etudiants de la Bible était

incertain. Une partie des bureaux de Brooklyn
avait été vendue, et le siège mondial avait été dé-
placé à Pittsburgh (Pennsylvanie). Les responsa-
bles de l’organisation étaient toujours en prison,
et une nouvelle assemblée générale devait avoir
lieu le 4 janvier 1919. Qu’allait-il se passer ?
Nos frères ont persévéré dans leurs activités.

Convaincus que les choses allaient s’arranger, ils
ont choisi ce texte pour l’année 1919 : « Aucune
arme fabriquée pour te faire du mal ne vaincra »
(Is. 54:17). Et en effet, un renversement total de la
situation allait bientôt renforcer leur foi et les for-
tifier en vue de l’immense tâche qui les attendait.



LE T
´
EL

´
EPHONE, l’ampoule électrique, l’automobile et le réfri-

gérateur ne sont que quelques-unes des inventions qui ont amé-
lioré notre vie. D’autres inventions, par contre, ont rendu la vie
plus dangereuse : les armes, les mines antipersonnel, les cigaret-
tes, la bombe atomique, et ainsi de suite. Il y en a une, toute-
fois, qui existe depuis bien plus longtemps et qui a fait bien plus
de mal encore aux humains. Laquelle ? Le mensonge ! Mentir,
c’est dire quelque chose qu’on sait être faux pour tromper quel-
qu’un. Qui est à l’origine du mensonge ? C’est « le Diable », que
Jésus Christ a appelé « le père du mensonge » (lire Jean 8:44).
Quand celui-ci a-t-il prononcé le premier mensonge ?

2 Cela s’est passé il y a des milliers d’années. Les premiers hu-
mains, Adam et

`
Eve, vivaient heureux dans le paradis que leur

Créateur leur avait donné. Puis, le Diable est entré en scène. Il
savait que Dieu avait ordonné aux humains de ne pas manger
de « l’arbre de la connaissance du bien et du mal », et que s’ils
désobéissaient, ils mourraient. Pourtant, par le moyen d’un
serpent, il a dit à

`
Eve : « Vous ne mourrez absolument pas [pre-

mier mensonge de l’Histoire]. Car Dieu sait que, le jour même
où vous en mangerez, vos yeux s’ouvriront et vous serez
comme Dieu : vous connaı̂trez le bien et le mal » (Gen. 2:15-
17 ; 3:1-5).

1, 2. Quelle est l’invention qui a fait le plus de mal aux humains, et qui
en est à l’origine ?

Disons toujours la vérité
« Dites-vous la vérité l’un à l’autre » (ZACH. 8:16).

CANTIQUES : 56, 124

QUE R
´
EPONDRAIS-TU ?

��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Comment Satan trompe-t-il
les humains aujourd’hui ?
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Pourquoi beaucoup de gens
mentent-ils ?

��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Dans la pratique, que signifie
dire la vérité en tout temps ?

6
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3 Le mensonge de Satan était malveil-
lant, car celui-ci savait très bien que si`
Eve le croyait et mangeait le fruit, elle
mourrait. Et c’est ce qui s’est passé :

`
Eve,

puis Adam ont tous les deux désobéi à
l’ordre de Jéhovah et ont fini par mourir
(Gen. 3:6 ; 5:5). De plus, à cause de leur
péché, la mort s’est « étendue à tous les
hommes ». En fait, « la mort a régné [...]
même sur ceux qui n’avaient pas commis
un péché semblable à la transgression
d’Adam » (Rom. 5:12, 14). Aujourd’hui,
au lieu de vivre pour toujours et dans la
perfection, comme Dieu l’avait prévu au
départ, on vit généralement « 70 ans, ou
[...] 80 ans si l’on est particulièrement ro-
buste ». Et notre vie est souvent « remplie
de malheur et de chagrin » (Ps. 90:10).
Quel gâchis ! Tout cela à cause du men-
songe de Satan !

4 `
A propos de Satan, Jésus a expliqué en

Jean 8:44 : « Il n’a pas tenu bon dans la vé-
rité, parce que la vérité n’est pas en lui. »
Et aujourd’hui encore, Satan « égare le
monde entier » avec ses mensonges (Rév.
12:9). Nous ne voulons surtout pas être
égarés, ou trompés, par le Diable et perdre
ainsi notre amitié avec Jéhovah, comme
Adam et

`
Eve. Il nous sera donc utile de ré-

pondre à ces trois questions : Comment
Satan trompe-t-il les humains ? Pourquoi
beaucoup de gens mentent-ils ? Comment
pouvons-nous « exprim[er] la vérité » en
tout temps ? (lire Psaume 15:1, 2).

COMMENT SATAN TROMPE LES HUMAINS
5 Nous pouvons résister aux ruses de

Satan. En effet, Paul a écrit que « nous

3. Pourquoi peut-on dire que le mensonge de
Satan était malveillant, et qu’en est-il résulté ?
4. a) Quelles questions nous sera-t-il utile
d’examiner ? b) Selon Psaume 15:1, 2, que de-
vons-nous faire pour être l’ami de Jéhovah ?
5. Comment Satan trompe-t-il les humains au-
jourd’hui ?

n’ignorons pas ses intentions » (2 Cor.
2:11). Nous savons que Satan domine le
monde entier, y compris la fausse reli-
gion, les gouvernements corrompus et le
système commercial avide (1 Jean 5:19).
Nous ne sommes donc pas surpris que Sa-
tan et ses démons poussent des hommes
haut placés à « di[re] des mensonges »
(1 Tim. 4:1, 2). C’est le cas par exemple de
grandes entreprises qui font de la publi-
cité mensongère pour vendre des pro-
duits dangereux ou escroquer les gens.

6 Les chefs religieux qui disent des
mensonges sont particulièrement coupa-
bles. En effet, si quelqu’un croit leurs
faux enseignements et pratique quelque
chose que Dieu condamne, il peut per-
dre la possibilité de vivre éternellement
(Osée 4:9). Jésus a condamné les chefs
religieux de son époque qui trompaient
les gens. Il leur a dit : « Malheur à vous,
scribes et pharisiens ! Hypocrites ! Parce
que vous parcourez la mer et la terre pour
faire un seul converti, et quand il l’est de-
venu, vous faites de lui quelqu’un qui mé-
rite deux fois plus que vous d’aller dans la
géhenne [la destruction éternelle] » (Mat.
23:15). Il a aussi dit que ces chefs re-
ligieux étaient exactement comme leur
« père le Diable », qui est « un meurtrier »
(Jean 8:44).

7 Qu’ils soient pasteurs, prêtres, rab-
bins, pandits ou autre, les chefs religieux
sont nombreux aujourd’hui. Comme ceux
du Ier siècle, ils « étouffent la vérité » de la
Parole de Dieu et « ont échangé la vérité
de Dieu contre le mensonge » (Rom. 1:18,
25). Par exemple, ils font croire qu’une
fois qu’on est sauvé, on est sauvé pour
toujours, que les humains ont une âme
immortelle, que les morts peuvent se

6, 7. a) Pourquoi les chefs religieux qui disent
des mensonges sont-ils particulièrement cou-
pables ? b) Quels mensonges religieux as-tu
déjà entendus ?



réincarner, et que Dieu accepte l’homo-
sexualité ou le mariage entre personnes
du même sexe.

8 Beaucoup de dirigeants politiques
trompent eux aussi les humains. L’un de
leurs plus gros mensonges est encore à
venir : ils déclareront bientôt qu’ils ont
établi la « paix et [la] sécurité ». Mais
« alors une destruction subite sera sur
eux à l’instant même » ! Ne nous laissons
pas tromper quand ils essaieront de faire
croire que le monde ne va pas si mal
que cela. Nous « sav[ons] très bien [...]
que le jour de Jéhovah vient exactement
comme un voleur dans la nuit » (1 Thess.
5:1-4).

POURQUOI
BEAUCOUP DE GENS MENTENT

9 Aujourd’hui, les personnes haut pla-
cées ne sont pas les seules à tromper
les autres. Un article intitulé « Pour-
quoi nous mentons� » fait remarquer
que le mensonge a « fini par être re-
connu comme un trait humain profondé-
ment enraciné ». Autrement dit, beau-
coup pensent qu’il est naturel et normal
de mentir. Les gens utilisent souvent le
mensonge soit pour se mettre en valeur,
soit pour cacher leurs erreurs et leurs
mauvaises actions. Ils mentent aussi pour
se procurer des avantages financiers ou
autres. Comme le dit l’article, la plupart
des gens n’hésitent pas à mentir « à
des inconnus, à des collègues, amis et
conjoints ».

� National geographic, édition de juin 2017,
p. 116-117.

8. Quel mensonge des dirigeants politiques
vont-ils bientôt dire, mais quelle devra alors
être notre réaction ?
9, 10. a) Pourquoi beaucoup de gens men-
tent-ils, et quel en est le résultat ?
b) Que devrions-nous nous rappeler au sujet
de Jéhovah ?

10 Que produisent tous ces menson-
ges ? Ils détruisent la confiance entre les
individus et peuvent même briser des re-
lations. Imagine, par exemple, la douleur
d’un mari qui apprend que sa femme le
trompe et lui ment pour cacher sa con-
duite immorale. Ou le désespoir d’une
femme dont le mari la maltraite en privé,
mais se fait passer pour un mari mo-
dèle en public. Rappelons-nous cepen-
dant que de telles personnes peuvent
tromper les humains, mais pas Jéhovah.
La Bible dit que « toutes choses sont nues
et mises à découvert » à ses yeux (Héb.
4:13).

11 La Bible parle d’un couple chrétien
du Ier siècle que Satan a poussé « à mentir
effrontément » à Dieu. Il s’agit d’Ananias
et Saphira, qui ont cherché à tromper les
apôtres par une ruse. Après avoir vendu
une propriété, ils leur ont remis une par-
tie de l’argent de la vente, tout en préten-
dant qu’ils donnaient toute la somme. Ils
voulaient se faire bien voir dans la con-
grégation. Mais Jéhovah a vu ce qu’ils
avaient fait, et il les a punis en consé-
quence (Actes 5:1-10).

12 Que pense Jéhovah des menteurs ?
Tous ceux d’entre eux qui ne se repentent
pas finiront dans « le lac de feu », comme
Satan. Autrement dit, ils seront détruits
pour toujours (Rév. 20:10 ; 21:8 ; Ps. 5:6).
Pourquoi ? Parce que Jéhovah range ces
menteurs dans la même catégorie que
tous « ceux qui ont des pratiques répu-
gnantes » à ses yeux (Rév. 22:15, note).

13 Nous savons que Jéhovah « n’est
pas un simple humain, qui dit des

11. Que nous enseigne le mauvais exemple
d’Ananias et Saphira ? (voir l’illustration du
titre).
12. Qu’arrivera-t-il aux menteurs qui ne se re-
pentent pas, et pourquoi ?
13. Que savons-nous à propos de Jéhovah, et
qu’est-ce que cela nous pousse à faire ?

8 LA TOUR DE GARDE



mensonges ». En fait, « il est impossible
que Dieu mente » (Nomb. 23:19 ; Héb.
6:18). « Il déteste [...] une langue qui
ment » (Prov. 6:16, 17). Pour lui plaire,
nous devons appliquer ses normes. C’est
pourquoi nous ne nous « ment[ons] pas
les uns aux autres » (Col. 3:9).

NOUS « DISONS LA V
´
ERIT

´
E »

14 De quelle façon, entre autres, les
vrais chrétiens se différencient-ils des
membres des fausses religions ? Ils « di-
[sent] la vérité » (lire Zacharie 8:16, 17).
Paul a expliqué : « Nous nous recomman-
dons comme ministres de Dieu [...] par
des paroles véridiques » (2 Cor. 6:4, 7). Et
Jésus a dit : « La bouche exprime ce dont
le cœur est rempli » (Luc 6:45). Cela si-
gnifie qu’une personne vraiment honnête
dit toujours la vérité, que ce soit à des in-
connus, à des collègues, à des amis et aux
membres de sa famille. Examinons quel-
ques situations où nous pouvons nous ef-
forcer d’être honnêtes en toutes choses.

15 Si tu es jeune, tu veux peut-être
te faire accepter par tes camarades.

14. a) De quelle façon nous différencions-
nous des membres des fausses religions ?
b) Explique le principe contenu en Luc 6:45.
15. a) Pourquoi n’est-il pas sage de mener une
double vie ? b) Qu’est-ce qui peut aider les
jeunes à résister aux pressions de leurs cama-
rades ? (voir la note).

Malheureusement, à cause de cela, cer-
tains en sont venus à mener une double
vie�. Ils donnent l’impression d’avoir une
conduite pure quand ils se trouvent avec
des membres de leur famille et de leur
congrégation, mais ils se comportent tout
autrement avec des jeunes non Témoins
et sur les réseaux sociaux. Ils disent des
gros mots, s’habillent d’une façon qui
manque de modestie, écoutent des chan-
sons aux paroles immorales, boivent à
l’excès, se droguent, entretiennent une
relation amoureuse en secret, ou autre.
Toute leur vie est un mensonge : ils men-
tent à leurs parents, à leurs compagnons
chrétiens et à Dieu (Ps. 26:4, 5). Cepen-
dant, Jéhovah sait si nous l’honorons
« des lèvres » alors qu’en réalité notre
« cœur est très éloigné » de lui (Marc 7:6).
Il vaut bien mieux suivre ce proverbe :
« Que ton cœur n’envie pas les pécheurs,
mais crains Jéhovah tout au long du
jour » (Prov. 23:17).

16 Peut-être que tu souhaites devenir
pionnier permanent ou serviteur spécial

� Voir le livre Les jeunes s’interrogent. Réponses
pratiques (volume 2), chapitre 15, « Comment résis-
ter à la pression du groupe ? », et chapitre 16, « Une
double vie : et pourquoi j’en parlerais ? ».

16. Qu’attend-on de ceux qui remplissent une
demande pour une forme de service à plein
temps ?

Vois-tu quelque chose qui ne va pas dans la vie de cette jeune sœur ?
(voir les paragraphes 15, 16).



à plein temps, béthélite par exemple.
Lorsque tu rempliras ta demande, il est
important que tu donnes des réponses
honnêtes et vraies à 100 pour cent à tou-
tes les questions concernant ta santé,
tes choix de divertissement et ta mora-
lité (Héb. 13:18). Mais que faire si tu as
eu une conduite impure ou qui trou-
ble ta conscience, et que les anciens ne
sont pas au courant ? Recherche leur
aide pour pouvoir servir Dieu avec la
conscience tranquille (Rom. 9:1 ; Gal.
6:1).

17 Autre situation : Que faire si les au-
torités imposent des limites à nos activi-
tés chrétiennes dans ton pays et qu’el-
les t’interrogent au sujet de tes frères ?
Dois-tu leur dire tout ce que tu sais ? Qu’a
fait Jésus quand il a été interrogé par le
gouverneur romain ? En accord avec le
principe biblique selon lequel il y a « un
temps pour se taire et un temps pour par-
ler », il a choisi de ne pas répondre à cer-
taines de ses questions (Eccl. 3:1, 7 ; Mat.
27:11-14). Dans une situation semblable,
il vaut mieux être discrets et prudents,
pour ne pas mettre nos frères en danger
(Prov. 10:19 ; 11:12).

17. Que devons-nous faire si des persécuteurs
nous interrogent au sujet de nos frères ?

18 Et si un membre de ta congrégation a
commis un péché grave et que tu es au
courant de ce qui s’est passé ? Les anciens
ont la responsabilité de protéger la pureté
morale de la congrégation. Ils te demande-
ront donc peut-être ce que tu sais de la si-
tuation. Que répondras-tu, surtout si le
pécheur est un ami proche ou un membre
de ta famille ? « Un témoin fidèle dit la vé-
rité » (Prov. 12:17 ; 21:28). Alors, tu as la
responsabilité de dire aux anciens toute la
vérité, sans la déformer ni en cacher une
partie. Ils ont le droit de connaı̂tre les faits
pour pouvoir déciderde lameilleure façon
d’aider le pécheur à retrouver de bonnes
relations avec Jéhovah (Jacq. 5:14, 15).

19 Le psalmiste David a dit à Jéhovah :
« Tu prends plaisir à la vérité dans le fond
du cœur » (Ps. 51:6). Il savait que ce qui
est important, c’est ce que nous sommes
intérieurement. C’est pourquoi les vrais
chrétiens se disent « la vérité l’un à l’au-
tre » en tout temps. Une autre façon de
nous montrer de vrais serviteurs de Dieu
est d’enseigner les vérités bibliques aux
autres. Nous verrons comment le faire
dans l’article suivant.

18. Que devons-nous faire si des anciens nous
interrogent au sujet de nos frères ?
19. Que verrons-nous dans l’article suivant ?

Comment savoir quand rester silencieux et quand dire toute la vérité ?
(voir les paragraphes 17, 18).



JÉSUS CHRIST a été un charpentier et un ministre de la bonne
nouvelle (Marc 6:3 ; Rom. 15:8). Il maı̂trisait parfaitement ces
deux activités. Il a appris à manier des outils pour fabriquer des
objets en bois. Et il a utilisé sa connaissance précise des Écritu-
res pour aider des gens ordinaires à comprendre les vérités qu’el-
les contiennent (Mat. 7:28 ; Luc 24:32, 45). À 30 ans, il a cessé
d’être charpentier parce qu’il savait qu’il devait se consacrer à
une activité plus importante, la prédication. En effet, il a dit que
si Dieu l’avait envoyé sur terre, c’était entre autres pour qu’il
« annonc[e] la bonne nouvelle du royaume » (Mat. 20:28 ; Luc
3:23 ; 4:43). Il a donc donné la priorité à cette activité, et il vou-
lait que d’autres l’accomplissent aussi (Mat. 9:35-38).

2 Nous ne sommes peut-être pas des charpentiers, mais nous
sommes tous des ministres de la bonne nouvelle. Cela fait de
nous des « collaborateurs de Dieu » ; voilà qui montre à quel
point la prédication est importante ! (1 Cor. 3:9 ; 2 Cor. 6:4).
Nous savons que « l’essence même de [la] parole [de Jéhovah]
est vérité » (Ps. 119:159, 160). C’est pourquoi, lorsque nous prê-
chons, nous veillons à « expos[er] correctement la parole de la
vérité » (lire 2 Timothée 2:15). Pour y arriver, nous nous effor-
çons de toujours mieux nous servir de la Bible, notre outil prin-
cipal pour enseigner la vérité sur Jéhovah, Jésus et le Royaume.

1, 2. a)
`
A quelle activité Jésus a-t-il donné la priorité, et pourquoi ?

b) Que faire pour être des « collaborateurs de Dieu » efficaces ?

Enseignons la vérité
«

ˆ
O Jéhovah, [...] l’essence même de ta parole est vérité »
(PS. 119:159, 160).

CANTIQUES : 29, 53

QUE R
´
EPONDRAIS-TU ?

��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Quel devrait être notre
objectif quand nous
prêchons ?

��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Pourquoi nous a-t-on fourni
la panoplie d’enseignant ?

��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Quel outil voudrais-tu
chercher à mieux utiliser ?
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Et comme l’organisation de Jéhovah veut
nous aider à être efficaces en prédication,
elle a sélectionné d’autres outils fonda-
mentaux que nous devons chercher à bien
utiliser. Nous en parlons comme de notre
« panoplie d’enseignant ».

3 Tu te demandes peut-être pourquoi
nous avons choisi l’appellation « pano-
plie d’enseignant », et non de prédicateur.
« Prêcher » signifie annoncer unmessage ;
mais « enseigner » signifie faire péné-
trer ce message dans l’esprit et le cœur
d’une personne, afin de la pousser à appli-
quer ce qu’elle apprend. Durant le peu de
temps qu’il nous reste pour faire connaı̂-
tre Jéhovah, notre objectif devrait être
d’enseigner la vérité au moyen de cours
bibliques. Pour cela, nous devons recher-
cher avec zèle « tous ceux qui [ont] l’état
d’esprit qu’il faut pour avoir la vie éter-
nelle » et les aider à servir Jéhovah (lire
Actes 13:44-48).

4 Comment trouver ceux qui ont « l’état
d’esprit qu’il faut pour avoir la vie éter-
nelle » ? Pour les chrétiens du Ier siècle, le
seul moyen d’y arriver était de donner le
témoignage. Jésus leur avait dit : « Quand
vous entrerez dans une ville ou un village,
cherchez quelqu’un qui est digne de votre
message » (Mat. 10:11). Nous devons faire
de même aujourd’hui. Nous n’espérons
pas que les gens orgueilleux ou qui ne
se préoccupent pas de Dieu acceptent
la bonne nouvelle. Nous cherchons ceux
qui sont sincères, humbles et qui veulent
vraiment connaı̂tre la vérité. On pourrait
comparer notre recherche à ce que Jésus
faisait quand il était charpentier. Pour fa-
briquer un meuble, une porte, un joug ou
autre, il devait d’abord trouver le bois

3. Quel devrait être notre objectif durant le peu
de temps qu’il nous reste, et selon Actes 13:48,
qui devons-nous rechercher ?
4. Comment trouver ceux qui ont « l’état d’es-
prit qu’il faut pour avoir la vie éternelle » ?

adapté, puis il devait se servir de ses ou-
tils et de ses compétences. De même,
nous devons d’abord trouver les person-
nes sincères, et ensuite utiliser nos outils
et nos compétences pour les aider à deve-
nir des disciples (Mat. 28:19, 20).

5 Dans une boı̂te à outils, chaque outil a
une fonction précise. Quand Jésus était
charpentier�, il avait besoin d’outils pour
mesurer et marquer les coupes à faire,
pour scier, percer et tailler les pièces de
bois, ainsi que pour les aplanir et les as-
sembler. Pareillement, tous les outils de
notre panoplie d’enseignant ont une fonc-
tion précise. Alors pour savoir comment
utiliser chacun d’eux, examinons notre
panoplie.

OUTILS POUR NOUS PR
´
ESENTER

6 Les cartes devisite.Ce sont de petits
outils, mais ils sont très efficaces pour
nous présenter aux gens et pour les diri-
ger vers notre site jw.org. Sur ce site,
quelqu’un peut en apprendre plus sur
nous et même demander un cours bibli-
que. Jusqu’à maintenant, il y a eu plus de
400000 demandes de cours bibliques sur
jw.org, et nous en recevons des centaines
d’autres chaque jour ! As-tu toujours avec
toi des cartes de visite afin de pouvoir
donner le témoignage dans tes activités
quotidiennes ?

7 Les invitations aux réunions. On y
lit : « Vous êtes invité à étudier la Bible
avec les Témoins de Jéhovah. » Et elles
précisent que cela peut se faire soit « lors

� Voir l’article « Le charpentier » et l’encadré « La
boı̂te à outils du charpentier », dans la Tour de
Garde du 1er août 2010.

5. Que devons-nous savoir au sujet des outils
de notre panoplie d’enseignant ? Donne un
exemple (voir les illustrations du titre).
6, 7. a) Comment utilises-tu les cartes de vi-
site ? b) Quels sont les deux objectifs des invi-
tations aux réunions ?



de nos offices », soit « lors de cours parti-
culiers ». Elles ont donc deux objectifs :
elles nous permettent de nous présenter,
et d’inviter « ceux qui sont conscients de
leurs besoins spirituels » à étudier la Bible
avec nous (Mat. 5:3). Bien sûr, que les
gens acceptent un cours biblique ou non,
ils sont les bienvenus à nos réunions. Ils
découvriront ainsi tout ce qu’ils peuvent
apprendre sur la Bible.

8 C’est important de continuer d’inviter
les gens à assister au moins une fois à nos
réunions. Pourquoi ? Parce qu’ils pour-
ront ainsi voir que, contrairement aux au-
tres religions, les Témoins de Jéhovah en-
seignent les vérités bibliques et aident les
gens à connaı̂tre Dieu (Is. 65:13). C’est ce
que Ray et Linda, un couple des États-
Unis, ont constaté il y a quelques an-
nées. Comme ils voulaient mieux connaı̂-
tre Dieu, ils ont décidé de pratiquer une
religion. Pour en choisir une, ils se sont
rendus dans chaque église de leur ville,
l’une après l’autre ; et il y en avait beau-
coup ! Dès le départ, ils s’étaient dit qu’ils
choisiraient leur religion en fonction de
deux critères : il faudrait qu’ils appren-
nent quelque chose lors de l’office reli-
gieux, et que les membres de cette reli-
gion ressemblent vraiment à des gens
qui disent représenter Dieu. Au bout de
plusieurs années, ils avaient fait le tour
de toutes les églises de la ville, mais ils
étaient très déçus. Ils n’avaient rien ap-
pris du tout, et les fidèles étaient habillés
d’une façon qui ne convenait pas pour un
office religieux. Après être sortis de la
dernière église de leur liste, Linda est al-
lée travailler et Ray est rentré à la mai-
son. En chemin, il a aperçu une Salle du
Royaume et s’est dit : « Pourquoi ne pas
entrer et voir ce qui s’y passe ? » Bien sûr,

8. Pourquoi est-ce important de continuer
d’inviter les gens à assister au moins une fois à
nos réunions ? Donne un exemple.

ça a été la meilleure expérience de tou-
tes ! Tout le monde était amical, chaleu-
reux et très bien habillé. Ray s’est assis au
premier rang et il a beaucoup aimé ce
qu’il a appris ! Il était comme l’homme dé-
crit par Paul qui assiste à une réunion
chrétienne pour la première fois et qui
dit : « Dieu est réellement parmi vous »
(1 Cor. 14:23-25). Ray est alors venu tous
les dimanches, puis il s’est aussi mis à as-
sister à la réunion de semaine. Linda n’a
pas tardé à faire comme lui, et à plus de
70 ans, ils ont accepté un cours biblique
et se sont fait baptiser.

OUTILS POUR COMMENCER
DES CONVERSATIONS

9 Les tracts. Nous avons huit tracts fa-
ciles à utiliser et très efficaces pour com-
mencer des conversations. Depuis le dé-
but de leur parution, en 2013, nous en
avons imprimé cinq milliards. L’avantage
de ces outils, c’est que quand on sait en
utiliser un, on sait les utiliser tous ! En ef-
fet, ils sont conçus de la même façon.
Comment peux-tu t’en servir pour com-
mencer une conversation ?

10 Admettons que tu choisisses le tract
Qu’est-ce que le Royaume de Dieu ?. Montre
à la personne la question en première
page en disant : « Vous êtes-vous déjà de-
mandé ce qu’est le Royaume de Dieu ?
D’après vous, c’est... » Demande-lui alors
quelle réponse elle choisirait parmi les
trois proposées. Sans lui dire que sa ré-
ponse est bonne ou mauvaise, ouvre le
tract à « Réponse de la Bible » et lis les ver-
sets cités, Daniel 2:44 et Isaı̈e 9:6. À la
fin de la conversation, pose la question
« Comment sera la vie sous le Royaume de
Dieu ? », figurant au dos du tract sous l’in-
tertitre « Sujet de réflexion ». Tu pourras
répondre à cette question lors de votre

9, 10. a) Pourquoi les tracts sont-ils faciles à
utiliser ? b) Explique comment utiliser le tract
Qu’est-ce que le Royaume de Dieu ?.

OCTOBRE 2018 13
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prochaine conversation en utilisant par
exemple la leçon 7 de la brochure De bon-
nes nouvelles de la part de Dieu !, également
mentionnée au dos du tract. Cette bro-
chure est un de nos outils pour commen-
cer des cours bibliques.

OUTILS QUI DONNENT FOI EN LA BIBLE
11 Les revues. La Tour de Garde et Ré-

veillez-vous ! sont les revues les plus pu-
bliées et les plus traduites au monde.
Comme elles paraissent sur la terre en-
tière, leurs sujets de couverture ont pour
but d’éveiller la curiosité de toutes sortes
de personnes. Nous devrions utiliser ces
outils pour aider les gens à s’intéresser à
ce qui est vraiment important. Mais pour
y parvenir, il nous faut d’abord savoir
à quel genre de lecteurs chaque revue
s’adresse.

12 Réveillez-vous ! s’adresse aux lec-
teurs qui connaissent peu la Bible, ou
même pas du tout. Peut-être qu’ils ne sa-
vent rien des enseignements chrétiens,
qu’ils se méfient de la religion ou qu’ils
ignorent que la Bible peut les aider dans
leur vie personnelle. L’un des principaux
objectifs de Réveillez-vous ! est de convain-
cre les lecteurs que Dieu existe (Rom.
1:20 ; Héb. 11:6). Il les aide aussi à avoir
foi que la Bible « est réellement [...] la pa-
role de Dieu » (1 Thess. 2:13). Les trois su-
jets de couverture de l’année 2018 sont :
« Le chemin du bonheur », « 12 clés du
bonheur familial » et « Quand on perd
quelqu’un qu’on aime ».

13 La Tour de Garde (édition publique)

11. Quel est le but de nos revues, et que
devrions-nous savoir les concernant ?
12. a)

`
A qui Réveillez-vous ! s’adresse-t-il, et

quel est son objectif ? b) Quels bons résultats
as-tu obtenus dernièrement avec cet outil ?
13. a)

`
A qui l’édition publique de La Tour de

Garde s’adresse-t-elle ? b) Quels bons ré-
sultats as-tu obtenus dernièrement avec cet
outil ?

aborde surtout des sujets bibliques ; elle
s’adresse à des lecteurs qui ont déjà un
certain respect pour Dieu et pour sa Pa-
role. Ils connaissent peut-être un peu la
Bible, mais ils ne comprennent pas bien
ce qu’elle enseigne (Rom. 10:2 ; 1 Tim.
2:3, 4). Les trois sujets de couverture
pour 2018 sont : « La Bible : actuelle ou
dépassée? », « Que nous réserve l’ave-
nir ? » et « Dieu se soucie-t-il de vous ? ».

OUTILS QUI POUSSENT
`
A L’ACTION

14 Les vidéos. À l’époque de Jésus, un
charpentier n’utilisait que des outils ma-
nuels. De nos jours, cependant, ceux qui
travaillent le bois ont aussi des outils
électriques : scies, perceuses, ponceuses,
cloueuses, et autres. De même, en plus de
nos publications imprimées, nous avons
maintenant de belles vidéos à montrer
aux gens. Quatre d’entre elles se trouvent
dans notre panoplie d’enseignant : Pour-
quoi étudier la Bible ?, Comment se passe
un cours biblique ?,Que se passe-t-il dans
une Salle du Royaume ? et Les Témoins de
Jéhovah : Qui sommes-nous ?. Les vidéos
qui durent moins de deux minutes con-
viennent bien à un premier contact ra-
pide. Les plus longues peuvent être mon-
trées à des personnes qui ont un peu plus
de temps ou lors de nouvelles visites.
Ces merveilleux outils peuvent pousser
les gens à étudier la Bible et à assister à
nos réunions.

15 Citons un fait. Une sœur a rencontré
une femme originaire de Micronésie qui
parlait le yapois. Dès qu’elle a commencé
à lui montrer la vidéo Pourquoi étudier la
Bible ? dans sa langue, la femme s’est
exclamée : « Mais c’est ma langue. Je

14. a) Quel est l’objectif des quatre vidéos de
notre panoplie d’enseignant ? b) Quels bons
résultats as-tu obtenus avec ces vidéos ?
15. Quel effet une vidéo peut-elle avoir sur
quelqu’un qui la regarde dans sa propre
langue ? Cite un fait.
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n’arrive pas à le croire ! J’entends à son
accent que celui qui parle vient de mon
ı̂le. Il parle ma langue ! » Après cela, elle
a dit qu’elle allait lire et regarder tout ce
qui était disponible en yapois sur jw.org
(cf. Actes 2:8, 11). Voici un autre fait
concernant la même vidéo. Une sœur des
États-Unis a envoyé à son neveu qui vivait
à l’étranger un lien lui permettant de la re-
garder dans sa langue. Il lui a répondu par
e-mail : « J’ai été très intéressé par la par-
tie qui explique qu’une puissance maléfi-
que domine le monde. J’ai demandé un
cours biblique. » Précisons qu’il vit dans
un pays où notre œuvre est soumise à des
restrictions.

OUTILS POUR ENSEIGNER LA V
´
ERIT

´
E

16 Les brochures. Comment enseigner
la vérité à quelqu’un qui ne sait pas bien
lire ou qui parle une langue dans laquelle
aucune de nos publications n’est disponi-
ble ? Nous avons l’outil idéal : la brochure
Écoutez Dieu :Vous vivrez pour toujours�.
Citons aussi la brochure De bonnes nou-
velles de la part de Dieu !, qui est un excel-
lent outil pour commencer des cours bi-
bliques. Tu peux montrer à une personne
les 14 sujets qui figurent au dos de la bro-
chure et lui demander lequel l’intéresse
le plus. Puis, commence directement un
cours sur le sujet choisi. As-tu déjà essayé
cette méthode lors d’une nouvelle visite ?
Qui fait la volonté de Jéhovah ? est la troi-
sième brochure de notre panoplie. Elle a
pour but de faire connaı̂tre notre orga-
nisation aux étudiants. Le Cahier pour
la réunion Vie chrétienne et ministère de
mars 2017 explique comment s’en servir.

� Si la personne ne sait pas lire, tu peux la faire
suivre dans la brochure

´
Ecoutez Dieu, qui contient

surtout des images.

16. Explique le but des brochures a)
´
Ecoutez

Dieu : Vous vivrez pour toujours, b) De bonnes
nouvelles de la part de Dieu ! et c) Qui fait la
volonté de Jéhovah ?.

17 Les livres. Après avoir commencé un
cours avec une brochure, tu peux à tout
moment passer au livreQue nous enseigne
la Bible ?. Cet outil donnera à l’étudiant
une plus grande connaissance des ensei-
gnements bibliques fondamentaux. Après
avoir fini ce livre et si l’étudiant fait des
progrès spirituels, continue le cours avec
le livre Restez dans l’amour de Dieu. Cet
outil montrera à l’étudiant comment appli-
quer les principes bibliques dans sa vie de
tous les jours. Rappelons que même s’il se
fait baptiser avant d’avoir étudié les deux
livres en entier, il doit continuer son cours
biblique après son baptême. Cela l’aidera à
avoir une foi solide en Jéhovah et à lui res-
ter fidèle (lire Colossiens 2:6, 7).

18 En tant que Témoins de Jéhovah,
nous avons la responsabilité de prêcher
« le message de la vérité, la bonne nou-
velle » qui peut mener les gens à la
vie éternelle (Col. 1:5 ; lire 1 Timo-
thée 4:16). Pour nous aider, l’organisa-
tion nous a fourni une panoplie d’ensei-
gnant qui contient exactement ce qu’il
nous faut (voir « Notre panoplie d’ensei-
gnant »). Utilisons ces outils le plus ha-
bilement possible. Chaque proclamateur
peut décider quelle publication proposer
et quand le faire. Rappelons-nous cepen-
dant que notre objectif n’est pas de distri-
buer des publications, et que nous n’en
offrons pas à ceux qui ne s’intéressent pas
à notre message. Notre objectif est plutôt
de faire des disciples parmi ceux qui sont
sincères, humbles et qui veulent vraiment
connaı̂tre Dieu, ceux qui ont « l’état d’es-
prit qu’il faut pour avoir la vie éternelle »
(Actes 13:48 ; Mat. 28:19, 20).

17. a) Quel est le but de chaque livre d’étude ?
b) Si un étudiant se fait baptiser avant d’avoir
étudié les deux livres en entier, que doit-il
continuer à faire, et pourquoi ?
18. a)

`
A quoi nous encourage 1 Timothée

4:16, et quel en sera le résultat ? b) Avec quel
objectif devons-nous utiliser les outils de notre
panoplie d’enseignant ?



`
A votre avis, c’est...

˙ Dieu.

˙ l’homme.

˙ quelqu’un d’autre.

Qui domine
le monde ?

`
A votre avis, c’est...

˙ l’amour.

˙ l’argent.

˙ autre chose.

Quelle est la
cl
´
e du bonheur

familial ?

`
A votre avis, le monde va...

˙ empirer.
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JE SUIS heureux que mes parents, Fred et Edna
Molohan, m’aient appris à aimer Dieu. Quand je
suis né, en 1934, ils étaient

´
Etudiants de la Bible

(Témoins de Jéhovah) depuis déjà 20 ans. Nous
vivions à Parsons, une petite ville du sud-est du
Kansas, et nous appartenions à une petite con-
grégation où il n’y avait quasiment que des oints.
Nous étions réguliers aux réunions et en prédica-
tion. Les samedis après-midi étaient générale-
ment réservés au témoignage dans la rue. Par-
fois, c’était un peu fatigant, mais papa nous
récompensait toujours en nous payant une glace
à la fin de l’activité.

Notre congrégation avait un grand territoire
qui était composé de plusieurs petites villes
ainsi que de nombreuses fermes. Certains fer-
miers nous échangeaient nos publications contre
des légumes, des œufs fraı̂chement ramassés ou
même des poulets vivants. Comme mon père

payait d’avance les publications et que notre fa-
mille avait peu d’argent, cette nourriture était la
bienvenue.

CAMPAGNES DE PR
´
EDICATION

Mes parents se sont procuré un phonographe
pour la prédication. J’étais trop petit pour m’en
servir, mais j’aimais beaucoup les aider à passer
des discours de frère Rutherford lors de nouvel-
les visites ou de cours bibliques.

Papa a fixé un grand haut-parleur sur le toit de
notre Ford 1936 pour en faire une voiture sono-
risée. Elle permettait de répandre le message du
Royaume très efficacement. Généralement, on
passait d’abord de la musique pour attirer l’at-
tention des gens, puis on passait un discours
biblique. Quand celui-ci était terminé, on propo-
sait des publications aux personnes qui manifes-
taient de l’intérêt.

BIOGRAPHIE

Jéhovah a largement
béni ma décision
PAR CHARLES MOLOHAN

Le jour se levait tout juste alors que nous finissions de glisser des tracts
sous la porte des dernières maisons de notre territoire. C’était en 1939.
Nous avions quitté notre lit en plein milieu de la nuit pour nous rendre
dans la petite ville de Joplin, à plus d’une heure de route, dans le
sud-ouest du Missouri (

´
Etats-Unis).

`
A peine notre mission terminée,

nous sommes montés dans la voiture et avons rejoint l’endroit
où nous devions retrouver les autres groupes. Mais vous vous demandez
peut-être pourquoi nous avons prêché de nuit et quitté le territoire si vite.
Je vous l’expliquerai un peu plus tard...



Un dimanche que papa utilisait la voiture so-
norisée pour prêcher dans le parc de la petite
ville de Cherryvale, dans le Kansas, la police lui
a dit qu’il n’avait pas le droit d’être là, car beau-
coup de gens y venaient pour se reposer. Par
contre, comme il pouvait se mettre à l’extérieur
du parc, papa a déplacé la voiture dans une rue
voisine, afin que les gens puissent quand même
entendre le message. J’aimais beaucoup ces sor-
ties avec mon père et mon grand frère, Jerry.`

A la fin des années 1930, nous avons participé
à des « campagnes éclair » menées dans des en-
droits où il y avait beaucoup d’opposition. Le but
était de parcourir un territoire en un minimum
de temps. Comme je le disais en introduction,
nous nous levions en pleine nuit et nous glissions
discrètement des tracts ou des brochures sous la
porte des maisons avant que le jour se lève. En-
suite, nous nous retrouvions à l’extérieur de la
ville pour vérifier que personne ne s’était fait ar-
rêter par la police.

Nous organisions également des « marches pu-
blicitaires », une autre forme de prédication très
stimulante. Nous défilions dans les rues avec de
grandes pancartes. Lors d’une marche organisée
dans notre ville, les frères portaient des pancartes
où on pouvait lire : « La religion est un piège et
une escroquerie ». Ils sont partis de chez nous,
ont marché presque deux kilomètres à travers la
ville, puis sont revenus au point de départ. Heu-
reusement, personne ne s’est opposé à eux. Au
contraire, beaucoup les ont observés avec intérêt.

ASSEMBL
´
EES

Notre famille se rendait souvent au Texas pour
assister à des assemblées. Comme papa travaillait
pour une société de chemin de fer, nous pou-
vions voyager en train gratuitement pour nous
rendre à des assemblées ou chez des proches. Le
frère aı̂né de maman, Fred Wismar, et sa femme,
Eulalie, vivaient à Temple, au Texas. Oncle Fred
avait découvert la vérité quand il était jeune, au
début des années 1900, et il en avait parlé à ses
frères et sœurs, dont ma mère. Les frères du cen-
tre du Texas le connaissaient bien, puisqu’il avait
été serviteur de zone (surveillant de circonscrip-
tion) dans cette région. C’était un homme bon,
joyeux et zélé. Il a eu une très bonne influence
sur moi.

En 1941, notre famille s’est rendue en train à
St. Louis, dans le Missouri, pour une grande as-
semblée. Tous les jeunes ont été invités à s’as-
seoir près de l’estrade pour écouter le discours
« Enfants du Roi », prononcé par frère Ruther-
ford.

`
A la fin du discours, chacun de nous a eu la

surprise de recevoir de la main de frère Ruther-
ford et de ses assistants un exemplaire du nou-
veau livre Enfants. Plus de 15000 jeunes étaient
présents ce jour-là !

En avril 1943, nous avons assisté à l’assemblée
« Appel à l’action » de Coffeyville, dans le Kan-
sas. C’est à cette occasion que l’

´
Ecole du minis-

tère théocratique, qui se tiendrait dans toutes les
congrégations, a été inaugurée. On a aussi an-
noncé la parution d’une brochure contenant

Avec mes parents
devant notre voiture sonorisée.

Nous nous préparons
pour une émission
dans un studio de la WBBR.

Nous diffusions des prospectus
pour intéresser les gens à la WBBR.

18 LA TOUR DE GARDE
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52 leçons, qui serait utilisée lors de cette
´
Ecole.

Plus tard dans l’année, j’ai présenté mon premier
exposé. Mais cette assemblée a aussi été spéciale
pour moi parce que je me suis fait baptiser. Les
baptêmes ont eu lieu dans l’eau très fraı̂che de
l’étang d’une ferme voisine.

JE VEUX FAIRE CARRI
`
ERE AU B

´
ETHEL

`
A la fin de ma scolarité, en 1951, j’ai dû décider

de ce que j’allais faire de ma vie. Mon souhait le
plus cher était de servir au Béthel, comme mon
frère Jerry l’avait fait quelques années plus tôt.
J’ai donc envoyé une demande d’entrée. Peu de
temps après, j’ai reçu une réponse favorable et
j’ai commencé mon service au Béthel le 10 mars
1952. Avec le recul, je peux dire que c’était une
excellente décision, car elle m’a permis de servir
Jéhovah plus pleinement.

J’espérais travailler à l’imprimerie pour parti-
ciper à la production de revues et d’autres publi-
cations. Mais j’ai été affecté à la salle à manger,
puis à la cuisine, des services très agréables où
j’ai beaucoup appris. Je n’ai donc jamais eu le
privilège de travailler à l’imprimerie. Cela dit,
mes horaires de travail m’ont permis d’avoir du
temps libre en journée pour étudier dans la bi-
bliothèque, où nous disposions de nombreuses
publications. Ces moments d’étude ont renforcé
ma foi et mon amitié avec Jéhovah. Grâce à cela,
j’étais encore plus déterminé à servir au Béthel
aussi longtemps que possible. Jerry l’avait quitté
en 1949 pour se marier avec Patricia, mais ils
sont restés habiter à Brooklyn. Ils ont toujours
été là pour moi et m’ont beaucoup encouragé
quand j’étais jeune béthélite.

Peu après mon arrivée, des auditions ont été
organisées pour sélectionner des frères qui se-
raient ajoutés à la liste d’orateurs utilisés par le
Béthel. Ces orateurs devaient visiter plusieurs
congrégations par an, dans un rayon de 320 kilo-
mètres autour de Brooklyn, pour y donner un
discours public et prêcher avec les frères. J’ai fait
partie des orateurs choisis. Lors de mon pre-
mier discours public, qui durait alors une heure,

j’étais très nerveux. Pourme rendre dans les con-
grégations, je prenais généralement le train. Je
me souviens d’un dimanche après-midi de l’hiver
1954, où je devais rentrer à NewYork. J’ai pris un
train qui aurait dû me permettre d’arriver au Bé-
thel en début de soirée, mais une violente tem-
pête de neige s’est levée. Elle a provoqué des
courts-circuits dans les moteurs électriques du
train, qui sont tombés en panne. Le train a fini
par arriver à la gare de New York, mais le lende-
main, à cinq heures du matin ! De là, j’ai pris le
premiermétro pour Brooklyn et je suis allé direc-
tement travailler à la cuisine, un peu en retard et
très fatigué par cette nuit agitée. Mais de tels in-
cidents étaient largement compensés par le plai-
sir de servir les frères et de me faire de nouveaux
amis lors de ces week-ends spéciaux.

Durant mes premières années de Béthel, on
m’a proposé de participer à une discussion bibli-
que diffusée chaque semaine sur notre radio,
la WBBR. Les studios étaient alors situés au
deuxième étage du 124 Columbia Heights. Frère
Alexander Macmillan, qui était au Béthel depuis
longtemps, participait régulièrement à ces émis-
sions. On l’appelait affectueusement frère Mac.
C’était un excellent exemple pour nous, jeunes
béthélites, parce qu’il était resté fidèle malgré de
nombreuses difficultés.

En 1958, on m’a affecté à une activité étroite-
ment liée à l’

´
Ecole de Galaad. J’aidais les diplô-

més de l’école à obtenir le visa nécessaire pour
se rendre dans leur affectation missionnaire,
puis j’organisais leur transport.

´
Etant donné

que prendre l’avion coûtait extrêmement cher à
l’époque, la plupart des diplômés qui se ren-
daient en Afrique ou en Extrême-Orient voya-
geaient en cargo. Quand les premiers avions de
ligne sont apparus, les tarifs ont beaucoup baissé
et presque tous les missionnaires ont alors pu re-
joindre leur affectation par les airs.

J’ORGANISE DES VOYAGES
En 1960, on m’a également demandé d’affré-

ter des avions pour les délégués qui allaient se



20 LA TOUR DE GARDE

rendre des
´
Etats-Unis vers l’Europe à l’occasion

des assemblées internationales de 1961. Person-
nellement, je me suis rendu à celle d’Hambourg,
en Allemagne. Après l’assemblée, avec trois au-
tres béthélites, nous avons loué une voiture pour
traverser l’Allemagne et nous rendre en Italie, où
nous avons visité le Béthel, à Rome. De là, nous
sommes partis en France, avons traversé les Py-
rénées et sommes arrivés en Espagne, où la pré-
dication était interdite. Nous avons pu remet-
tre à nos frères de Barcelone des publications
discrètement emballées dans du papier cadeau.
Quelle joie de les rencontrer ! Puis, nous sommes
remontés jusqu’à Amsterdam, où nous avons pris
l’avion pour rentrer à New York.

En 1962, j’ai aussi été chargé d’organiser des
voyages pour les 583 délégués qui allaient assis-
ter à une série d’assemblées internationales te-
nues à travers le monde. Il s’agissait de l’assem-
blée de 1963, ayant pour thème « La bonne
nouvelle éternelle ». Les délégués se sont rendus
en Europe, en Asie et dans le Pacifique Sud, puis
à Honolulu (Hawaii) et à Pasadena (Californie).
L’itinéraire prévoyait aussi des visites guidées de
régions bibliques au Liban et en Jordanie. En
plus de réserver les vols et les hôtels, le service
auquel j’étais affecté devait obtenir les visas
nécessaires.

UNE COMPAGNE DE VOYAGE
L’année 1963 a été historique pour moi pour

une autre raison encore : le 29 juin, je me suis

marié avec Lila Rogers, originaire du Missouri,
qui était béthélite depuis trois ans. Une semaine
après notre mariage, Lila et moi avons rejoint le
tour du monde organisé par le Béthel. Nous
avons visité la Grèce, l’

´
Egypte et le Liban. De

Beyrouth, nous avons pris l’avion pour atterrir
dans un petit aéroport de Jordanie. L’œuvre
était sous restrictions dans ce pays et on nous
avait dit que les Témoins ne pouvaient pas obte-
nir de visas pour y entrer. Nous nous deman-
dions donc ce qui allait se passer à notre arrivée.
Quelle belle surprise quand nous avons vu tout
un groupe de frères et sœurs, qui se tenaient bien
en vue dans le terminal de l’aéroport avec une
banderole où on pouvait lire : « Bienvenue aux
Témoins de Jéhovah ! » Nous avons visité des en-
droits où Abraham, Isaac et Jacob ont vécu, où
Jésus et les apôtres ont prêché et où le christia-
nisme est né, avant de s’étendre aux extrémités
de la terre (Actes 13:47). Quelle émotion de voir
de nos yeux des régions citées dans la Bible !

Lila est ma fidèle compagne de voyage de-
puis 55 ans. Les missions qu’on nous a confiées
nous ont amenés à nous rendre plusieurs fois en
Espagne et au Portugal à l’époque où l’œuvre
était interdite dans ces pays. Nous avons ainsi pu
encourager les frères et leur apporter des pu-
blications et d’autres choses nécessaires. Nous
avons même pu rendre visite à certains de nos
frères emprisonnés à Cadix, en Espagne. Quelle
joie de pouvoir les fortifier par un discours
biblique !

Avec Patricia et Jerry Molohan,
alors que nous nous rendons à l’assemblée
« Paix sur la terre », en 1969.

Je prépare les diplômes
pour les élèves de Galaad.
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En tout, j’ai eu le plaisir de participer à l’orga-
nisation de voyages pour des assemblées interna-
tionales en Afrique, en Australie, en Amérique
centrale et du Sud, en Europe, en Extrême-
Orient, à Hawaii, en Nouvelle-Zélande et à Porto
Rico. Lila et moi avons pu assister à de nombreu-
ses assemblées inoubliables, y compris celle de
Varsovie (Pologne), en 1989. Beaucoup de frè-
res de l’Union soviétique étaient présents, et
c’était pour eux leur première grande assemblée !
Plusieurs frères et sœurs que nous avons ren-
contrés avaient passé de nombreuses années
dans des prisons soviétiques en raison de leur
foi.

Nous avons également effectué des visites de
filiale un peu partout dans le monde pour encou-
rager les familles du Béthel et les missionnaires.
Quel beau privilège ! Lors de notre dernière vi-
site, en Corée du Sud, nous avons pu rencontrer
50 de nos frères emprisonnés à Suwon. Ces frè-
res étaient tous positifs et impatients de pouvoir
à nouveau servir Jéhovah librement. Cela nous a
beaucoup encouragés de les rencontrer ! (Rom.
1:11, 12).

UN ACCROISSEMENT R
´
EJOUISSANT

J’ai pu observer comment Jéhovah a béni son
peuple au fil des ans. Quand je me suis fait bap-
tiser, en 1943, il y avait 100000 proclamateurs.
Aujourd’hui, il y en a plus de 8 millions, répartis
dans 240 pays et territoires ! Les diplômés de Ga-
laad ont beaucoup contribué à cet accroisse-
ment. Quelle joie de collaborer étroitement avec
de nombreux missionnaires et de les aider à se
rendre dans leur affectation !

Je suis très heureux de m’être porté volon-
taire pour le service au Béthel dès ma jeu-
nesse. Jéhovah m’a largement béni tout au long
de ces années. En plus des joies du service
au Béthel, Lila et moi avons beaucoup aimé
prêcher avec les frères et sœurs des congréga-
tions de Brooklyn auxquelles nous avons appar-
tenu, et où nous nous sommes fait de très bons
amis.

Je poursuis mon service au Béthel, et Lila me
soutient tous les jours. Même si j’ai maintenant
84 ans, je continue de me rendre utile, par exem-
ple dans le traitement du courrier de la filiale.

Quel bonheur de faire partie de la magnifique
organisation de Jéhovah et de voir combien ces
paroles de Malachie 3:18 sont vraies : « Vous ver-
rez de nouveau la différence entre un juste et un
méchant, entre quelqu’un qui sert Dieu et quel-
qu’un qui ne le sert pas. » Jour après jour, nous
voyons le monde de Satan se dégrader. Les gens
autour de nous n’ont pas d’espérance et ne sont
pas vraiment heureux. Par contre, ceux qui ai-
ment et servent Jéhovah connaissent le vrai bon-
heur, même en ces temps difficiles, et ils ont
un solide espoir pour l’avenir. Quel privilège
nous avons de répandre la bonne nouvelle du
Royaume ! (Mat. 24:14). Nous avons hâte que le
Royaume de Dieu mette fin à ce vieux monde et
établisse le nouveau, qui nous comblera de bien-
faits. Tous les humains pourront alors vivre pour
toujours en parfaite santé !

Lila et moi aujourd’hui.



JOSU
´
E repense encore à ces paroles de Jéhovah : « Mon servi-

teur Moı̈se est mort. Maintenant donc, va, traverse le Jourdain
avec tout ce peuple, et entre dans le pays que je leur donne »
(Jos. 1:1, 2). Quel changement pour Josué, qui avait été l’assis-
tant de Moı̈se pendant presque 40 ans !

2 ´
Etant donné que Moı̈se avait dirigé la nation d’Israël pen-

dant très longtemps, Josué s’est peut-être demandé si le peuple
l’accepterait comme guide (Deut. 34:8, 10-12).

`
A propos de Jo-

sué 1:1, 2, un bibliste fait remarquer : « Aujourd’hui comme par
le passé, l’une des périodes les plus difficiles et les plus dange-
reuses pour une nation, c’est quand il y a un changement de
dirigeant. »

3 L’inquiétude de Josué pouvait se comprendre. Mais il a fait
confiance à Jéhovah et a rapidement suivi ses instructions (Jos.
1:9-11). En retour, Jéhovah l’a béni et s’est servi d’un ange pour

1, 2. Quelle mission importante Josué a-t-il reçue après la mort de
Moı̈se ?
3, 4. a) Josué a-t-il eu raison de faire confiance à Jéhovah ? b)

`
A

quelle question répondrons-nous ?

Faisons confiance
à notre Chef,
le Christ

« Vous n’avez qu’un seul Chef : le Christ » (MAT. 23:10).

CANTIQUES : 16, 14

T’EN SOUVIENS-TU ?
��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Comment Jéhovah
a-t-il dirigé son peuple
à l’époque de Josué ?

��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Qu’apprenons-nous de la
façon dont Christ a dirigé la
congrégation du Ier siècle ?

��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Pourquoi pouvons-nous faire
confiance à la direction
de Christ aujourd’hui ?

22



le guider, lui et le peuple. Cet ange était
très certainement la Parole, le Fils pre-
mier-né de Dieu (Ex. 23:20-23 ; Jean 1:1).

4 Grâce à l’aide de Jéhovah, la nation
d’Israël s’est bien adaptée au changement
de dirigeant. Nous aussi, nous vivons une
période de grands changements, et nous
nous demandons peut-être : « Alors que
l’organisation de Jéhovah avance rapide-
ment, quelles raisons avons-nous de faire
confiance à la direction de notre Chef,
le Christ ? » (lire Matthieu 23:10). Pour
répondre à cette question, voyons com-
ment, dans le passé, Jéhovah a dirigé son
peuple en périodes de changements.

L’ENTR
´
EE EN TERRE PROMISE

5 Peu après avoir traversé le Jourdain,
Josué a fait une rencontre inattendue. Près
de la ville de Jéricho, il a aperçu un homme
qui avait une épée à la main. Il s’est appro-
ché de lui et lui a demandé : « Es-tu de no-
tre côté ou du côté de nos adversaires ? »
Quelle surprise pour Josué quand l’homme
lui a dit qu’il était le « chef de l’armée de Jé-
hovah » ! Il était prêt à défendre Israël (lire
Josué 5:13-15 et la note à « prince »).
Même si à d’autres endroits de ce récit, la
Bible dit que c’est Jéhovah qui parlait à Jo-
sué, on peut penser qu’il le faisait par l’in-
termédiaire d’un ange, comme il l’a sou-
vent fait par le passé (Ex. 3:2-4 ; Jos. 4:1,
15 ; 5:2, 9 ; Actes 7:38 ; Gal. 3:19).

6 L’ange a donné à Josué des instruc-
tions précises sur la façon de conqué-
rir Jéricho. Au début, certaines d’entre
elles ont pu sembler étranges. Par exem-
ple, l’ange a dit à Josué de circoncire
tous les soldats. Cela signifiait qu’ils ne

5. Qui Josué a-t-il rencontré près de Jéricho ?
(voir l’illustration du titre).
6-8. a) Pourquoi certaines instructions don-
nées par l’ange ont-elles pu sembler étran-
ges ? b) Pourquoi peut-on dire que les instruc-
tions données étaient sages et que c’était le
bon moment pour conquérir Jéricho ? (voir
aussi la note).

pourraient pas combattre durant plusieurs
jours.

´
Etait-ce vraiment le meilleur mo-

ment pour les circoncire ? (Gen. 34:24,
25 ; Jos. 5:2, 8).

7 Les soldats se sont peut-être de-
mandé : « Comment allons-nous pouvoir
protéger nos familles si des ennemis atta-
quent le camp ? » Mais au lieu d’attaquer
les Israélites, les hommes de Jéricho ont
eu peur d’eux. Le récit rapporte : « Les
portes de Jéricho étaient solidement fer-
mées à cause des Israélites ; personne ne
sortait de la ville et personne n’y entrait »
(Jos. 6:1). Ce renversement de situation a
dû renforcer la confiance des Israélites en
la direction de Dieu !

8 Les Israélites ont aussi reçu l’instruc-
tion de ne pas engager le combat contre
Jéricho. Au lieu de cela, ils devaient mar-
cher autour de la ville une fois par jour
pendant six jours, puis sept fois le sep-
tième jour. Certains soldats se sont peut-
être dit que c’était une perte de temps et
d’énergie. Mais le Chef invisible d’Israël,
Jéhovah, savait exactement ce qu’il fai-
sait. Cette stratégie a évité aux Israélites
de combattre les soldats de Jéricho. Ils ont
ainsi pu voir qu’il est sage d’obéir aux ins-
tructions de Jéhovah, et cela a renforcé
leur foi� (Jos. 6:2-5 ; Héb. 11:30).

9 Qu’apprenons-nous de ce récit ? Par-
fois, l’organisation prend des décisions
que nous ne comprenons pas forcément.
Par exemple, au début, nous nous sommes

� Dans les ruines de Jéricho, les archéologues ont
trouvé de grandes réserves de grain. Puisque toute la
nourriture n’a pas été consommée, on peut en con-
clure que la ville n’a pas été assiégée longtemps. Cela
confirme le récit biblique, qui indique que le siège a
été court et que les Israélites n’ont pas été autorisés
à manger la nourriture de Jéricho. Fait intéressant,
c’était l’époque de la moisson ; le moment était donc
bien choisi pour conquérir le pays, car les Israélites
pourraient largement trouver de quoi se nourrir dans
les champs (Jos. 5:10-12).

9. Pourquoi suivre les instructions de l’organi-
sation ? Donne un exemple.
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peut-être demandé si c’était vraiment une
bonne idée d’utiliser des supports électro-
niques pour l’étude individuelle, la prédi-
cation et les réunions. Mais aujourd’hui,
nous en voyons probablement les avanta-
ges. Quand nous constatons les résultats
positifs de ce genre de changements, no-
tre foi grandit et nous nous sentons plus
unis à nos frères et sœurs.

AU Ier SI
`
ECLE

10 Treize ans après que Corneille, un
Gentil incirconcis, est devenu chrétien, des
frères d’origine juive continuaient à dire
que la circoncision était obligatoire (Actes
15:1, 2).

`
A Antioche, des frères ont eu un

grave désaccord à ce sujet. Il a donc été dé-
cidé que Paul irait à Jérusalem pour pré-
senter cette question au collège central.
Mais qui était à l’origine de cette décision ?
Paul explique : « J’y suis monté à la suite
d’une révélation. » Manifestement, c’était
Christ qui dirigeait les choses pour que la
question soit réglée par le collège central
(Gal. 2:1-3).

10. Qui a dirigé les choses pour que la ques-
tion de la circoncision soit réglée ?

11 Guidé par Christ, le collège central a
clairement établi que les chrétiens d’ori-
gine non juive n’étaient pas obligés de se
faire circoncire (Actes 15:19, 20). Pour-
tant, des années après cette décision, de
nombreux chrétiens d’origine juive conti-
nuaient à faire circoncire leurs fils.

`
A cette

même époque, les anciens de Jérusalem
ont entendu une rumeur à propos de Paul,
disant qu’il n’obéissait pas à la Loi mosaı̈-
que. Ils lui ont alors demandé de faire
quelque chose d’inattendu� (Actes 21:20-
26). Ils lui ont dit d’accompagner quatre
hommes au Temple pour qu’il se purifie ri-
tuellement avec eux, ce qui prouverait
qu’il respectait la Loi. Paul aurait pu se
dire : « Ça n’a pas de sens ! Ce n’est
pas moi qui ai un problème ! Ce sont
plutôt les chrétiens d’origine juive qui

� Voir l’encadré « Paul surmonte humblement une
épreuve », dans la Tour de Garde du 15 mars 2003,
p. 24.

11. a) Malgré la décision du collège central,
que continuaient de croire des chrétiens d’ori-
gine juive au sujet de la circoncision ? b) Com-
ment Paul a-t-il montré qu’il soutenait les an-
ciens de Jérusalem ? (voir aussi la note).

Il est évident que Christ dirigeait la congrégation au Ier siècle
(voir les paragraphes 10, 11).



ne comprennent pas que la circoncision
n’est plus obligatoire ! » Mais il a com-
pris que les anciens de Jérusalem vou-
laient que tous les chrétiens soient unis.
Il a donc obéi humblement à leurs ins-
tructions. Cela dit, nous nous demandons
peut-être : « Pourquoi Jésus a-t-il permis
que la question de la circoncision pose
problème pendant si longtemps, alors que
sa mort avait mis fin à la Loi ? » (Col.
2:13, 14).

12 Il faut parfois du temps pour s’adap-
ter à un changement. Certains chrétiens
d’origine juive avaient du mal à accepter
l’idée qu’ils n’étaient plus soumis à la Loi
(Jean 16:12). Pour eux, la circoncision
avait toujours été le signe qu’ils avaient
une relation privilégiée avec Dieu (Gen.
17:9-12). D’autres avaient peur d’être per-
sécutés par les Juifs s’ils semontraient dif-
férents d’eux (Gal. 6:12). Mais au moyen
des lettres de Paul, Christ a fourni des
directives qui aideraient ces chrétiens à
s’adapter au changement (Rom. 2:28, 29 ;
Gal. 3:23-25).

ET AUJOURD’HUI ?
13 Aujourd’hui encore, Christ est le Chef

de la congrégation. C’est pourquoi, si tu
ne comprends pas certains changements
que fait l’organisation, pense à la façon
dont Christ a guidé le peuple de Dieu dans
le passé. Que ce soit à l’époque de Josué
ou à celle des apôtres, la façon de diriger
de Jésus a toujours protégé le peuple de
Dieu, et fortifié sa foi et son unité (Héb.
13:8).

14 De nos jours aussi, il est évident que

12. Pourquoi, peut-être, Christ a-t-il laissé
passer du temps avant de régler la question de
la circoncision ?
13. Comment peux-tu augmenter ta confiance
en la direction de Christ aujourd’hui ?
14-16. Comment les décisions de « l’esclave
fidèle et avisé » montrent-elles que Christ veut
que nous gardions une foi forte ?

Jésus se soucie de nous, car « l’esclave fi-
dèle et avisé » nous donne des instructions
au bon moment (Mat. 24:45). Marc, qui a
quatre enfants, déclare : « Satan cherche à
affaiblir les congrégations en attaquant les
familles. En supprimant une réunion au
profit du culte familial, le message adressé
aux chefs de famille est clair : protégez vo-
tre famille ! »

15 Quand nous comprenons de quelle fa-
çon Christ nous dirige, nous nous ren-
dons compte qu’il veut que nous gardions
une foi forte. Patrick, qui est ancien,
fait cette remarque : « Au début, cer-
tains trouvaient décourageant de se re-
trouver en petits groupes de prédication
pour prêcher le week-end. Mais on y re-
trouve une caractéristique de Jésus, l’in-
térêt qu’il porte aux plus petits. Des frères
et sœurs très discrets ou moins actifs se
sont sentis appréciés et plus utiles grâce à
ce changement, et du coup ils ont grandi
spirituellement. »

16 Christ nous aide aussi à rester concen-
trés sur la prédication, l’œuvre la plus im-
portante actuellement effectuée sur terre
(lire Marc 13:10). André, qui est ancien
depuis peu, est attentif aux décisions que
prend l’organisation de Jéhovah. Il dit :
« La réduction du nombre de béthélites
nous rappelle l’urgence des temps et l’im-
portance de nous concentrer sur notre
activité de prédication. »

SOUTENONS FID
`
ELEMENT

LA DIRECTION DE CHRIST
17 La direction que nous recevons de Jé-

sus, notre Roi, nous est utile dès aujour-
d’hui et nous prépare pour l’avenir. Alors,
prends le temps de réfléchir aux bienfaits
que tu as retirés en t’adaptant aux récents
changements. Pourquoi ne pas profiter du
culte familial pour parler de l’intérêt des

17, 18. Pourquoi prendre le temps de réfléchir
aux bienfaits que nous avons retirés en nous
adaptant aux changements ?
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nouvelles dispositions concernant la ré-
union de semaine et la prédication ?

18 Si nous nous rappelons que les ins-
tructions que l’organisation de Jéhovah
nous donne sont toujours avantageuses,
ce sera plus facile de les appliquer avec
joie. Par exemple, nous sommes heureux
que l’organisation puisse faire des écono-
mies en imprimant moins de publications ;
l’utilisation des nouvelles technologies fa-
vorise par ailleurs la diffusion de la bonne
nouvelle dans le monde entier. Pourrais-
tu utiliser davantage les supports élec-
troniques ? De cette façon, tu montre-
ras que tu es soucieux, comme Christ,
de faire un bon usage des ressources de
l’organisation.

19 En soutenant les directives que Christ
nous donne, nous renforçons la foi de nos
frères et sœurs et nous contribuons à
l’unité.

`
A propos de la réduction de la

taille des familles du Béthel, André fait
cette remarque : « Le bel état d’esprit des
frères et sœurs qui ont quitté le Béthel et
se sont adaptés à ce profond changement
me remplit de confiance et de respect. Ils

19. Pourquoi soutenir les directives données
par Christ ?

avancent au rythme du char de Jéhovah
en trouvant de la joie dans chaque affecta-
tion qu’ils reçoivent. »

AYONS CONFIANCE EN NOTRE CHEF
20 Notre Chef, Jésus Christ, va bientôt

« achever sa victoire » et « accompl[ir] des
choses redoutables » (Rév. 6:2 ; Ps. 45:4).
Mais dès maintenant, il nous prépare à vi-
vre dans le monde nouveau et à accomplir
l’œuvre qui nous sera alors confiée : ensei-
gner les ressuscités et participer à la trans-
formation de la terre en paradis.

21 Il ne fait aucun doute que notre Chef
et Roi nous conduira dans le monde nou-
veau. Pour cela, chacun de nous doit lui
faire confiance quels que soient les chan-
gements (lire Psaume 46:1-3). Cepen-
dant, quand les choses changent, nous
pouvons avoir du mal à nous adapter, sur-
tout si cela bouleverse notre vie. Com-
ment alors garder notre paix intérieure
et une foi forte en Jéhovah ? Nous ré-
pondrons à cette question dans l’article
suivant.

20, 21. a) Pourquoi pouvons-nous faire con-
fiance à Christ, notre Chef ? b)

`
A quelle ques-

tion répondrons-nous dans l’article suivant ?

Aides-tu ta famille et tes compagnons à s’adapter aux changements faits par l’organisation de Jéhovah ?
(voir les paragraphes 17, 18).



CELA faisait 25 ans que Lloyd et Alexandra servaient au Béthel
quand ils ont appris qu’ils allaient devoir quitter cette forme de
service pour devenir pionniers. Au début, ils se sont sentis très
tristes. Lloyd raconte : « C’était comme si mon service au Bé-
thel faisait partie de moi-même. Je comprenais les raisons de
ce changement, mais dans les semaines et les mois qui ont
suivi, je me suis souvent senti rejeté. Mes émotions étaient en
dents de scie : à certains moments, j’étais positif, et dans la mi-
nute qui suivait, je me sentais complètement découragé. »

2 Quand nous devons faire face à des changements inatten-
dus, cela peut nous causer beaucoup d’inquiétude et de stress
(Prov. 12:25). Nous pourrions même avoir du mal à accepter
ces changements. Que faire alors pour « calm[er] et apais[er] »
nos émotions ? (lire Psaume 131:1-3). Voyons comment des
serviteurs de Jéhovah du passé et d’aujourd’hui ont réussi à
garder leur paix intérieure malgré de brusques changements de
situation.

1, 2. a) Quel effet un changement inattendu peut-il avoir sur nous ?
(voir l’illustration du titre). b) Selon Psaume 131, qu’est-ce qui peut
nous aider à garder notre paix intérieure ?

Garde ta paix intérieure
malgré les changements

« J’ai [...] calmé et apaisé mon âme » (PS. 131:2).

CANTIQUES : 128, 129

T’EN SOUVIENS-TU ?
��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Comment la « paix de Dieu »
nous aide-t-elle quand
nous devons faire face
à des changements ?

��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Comment imiter Joseph
quand notre situation change
de façon inattendue ?
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Que nous apprend l’exemple
de Philippe l’évangélisateur ?
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28 LA TOUR DE GARDE

« LA PAIX DE DIEU » NOUS FORTIFIE
3 Prenons l’exemple de Joseph. C’était

le fils préféré de Jacob. Comme ses frères
étaient très jaloux de lui, ils l’ont vendu
en esclavage. Il avait alors 17 ans (Gen.
37:2-4, 23-28). Pendant environ 13 ans, il
a dû supporter l’esclavage puis l’empri-
sonnement en

´
Egypte, loin de son père

bien-aimé. Qu’est-ce qui l’a aidé à ne pas
céder à la colère et au désespoir ?

4 Alors qu’il était en prison, Joseph a
sans doute gardé son esprit fixé sur les
preuves que Jéhovah le bénissait (Gen.
39:21 ; Ps. 105:17-19). Peut-être aussi
qu’il a réfléchi aux rêves prophétiques
qu’il avait eus plus jeune, et que cela lui a
donné l’assurance qu’il était aimé de Jé-
hovah (Gen. 37:5-11). De plus, il a sûre-
ment prié Dieu de nombreuses fois pour
lui dire tout ce qu’il avait sur le cœur (Ps.
145:18). En réponse, Jéhovah lui a donné
la conviction qu’il serait « avec lui » dans
toutes ses épreuves� (Actes 7:9, 10).

5 Quelles que soient les difficultés que
nous subissons, nous pouvons nous aussi
ressentir la « paix deDieu » qui protège no-
tre esprit et nous aide à rester calmes (lire
Philippiens 4:6, 7). Par conséquent, si
nous prions Jéhovah quand nous som-
mes envahis par l’inquiétude, la paix qu’il
donne peut renforcer notre désir d’attein-
dre des objectifs spirituels sans renoncer.
Examinons plusieurs témoignages de ser-

� Quelque temps après sa libération, Joseph a eu
un fils qu’il a appelé Manassé, car, disait-il, « Dieu m’a
fait oublier toutes mes souffrances ». De toute évi-
dence, il comprenait que ce fils premier-né était un
cadeau que Jéhovah lui faisait pour le consoler (Gen.
41:51 ; note).

3. Dans quelle situation Joseph s’est-il re-
trouvé ?
4. a) Sur quoi Joseph a-t-il fixé son esprit en
prison ? b) Comment Jéhovah a-t-il répondu
aux prières de Joseph ?
5. Quel effet « la paix de Dieu » peut-elle avoir
sur nous ?

viteurs de Jéhovah des temps modernes
qui en ont fait l’expérience.

PRIE POUR RETROUVER
LA PAIX INT

´
ERIEURE

6 Quand Ryan et Juliette ont appris que
leur service de pionniers spéciaux tempo-
raires prenait fin, ils se sont sentis décou-
ragés. « Nous en avons tout de suite parlé
à Jéhovah, dit Ryan. Nous savions que
c’était une occasion unique de lui mon-
trer notre confiance. Comme il y avait
beaucoup de jeunes baptisés dans notre
congrégation, nous avons demandé à Jé-
hovah de nous aider à leur donner un
excellent exemple de foi. »

7 Comment Jéhovah a-t-il répondu à
leur prière ? Ryan explique : « Tout de
suite après cette prière, nos sentiments
négatifs et notre inquiétude ont disparu.
La paix de Dieu protégeait notre cœur et
notre esprit. Nous nous sommes rendu
compte que, si nous gardions le bon état
d’esprit, nous pouvions continuer d’être
utiles à Jéhovah. »

8 L’esprit de Dieu peut nous apaiser et
nous faire penser à des versets bibliques
qui nous aideront à comprendre ce qui
compte vraiment (lire Jean 14:26, 27).
Intéressons-nous à Philip et Mary, un
couple qui avait été au Béthel pendant
presque 25 ans. En quatre mois, tous
deux ont perdu leur mère et un autre pro-
che. Ils ont alors dû s’occuper du père de
Mary, qui était atteint de démence.

9 Philip se souvient : « Je pensais que je
m’en sortais plutôt bien, mais quelque
chose me manquait. En lisant un arti-
cle d’étude de La Tour de Garde, je suis
tombé sur Colossiens 1:11. J’endurais,

6, 7. Quel effet des prières précises peuvent-
elles avoir sur nous ? Donne un exemple.
8-10. a) Comment l’esprit de Dieu peut-
il nous aider à lutter contre l’inquiétude ?
b) Comment Jéhovah peut-il nous aider si nous
avons le bon point de vue sur notre situation ?



c’est vrai, mais pas exactement comme il
le fallait. Je devais “endurer pleinement
avec patience et joie”. Ce verset m’a rap-
pelé que ma joie ne doit pas dépendre de
ma situation, mais de l’action de l’esprit
de Dieu dans ma vie. »

10 Comme Philip et Mary se sont effor-
cés d’avoir le bon point de vue sur leur si-
tuation, Jéhovah les a largement bénis.
Peu après leur départ du Béthel, ils ont
tous les deux commencé des cours bibli-
ques avec des étudiants qui faisaient de
bons progrès et qui voulaient étudier plus
d’une fois par semaine. Mary dit : « Ils
étaient notre joie ; c’était comme si Jého-
vah nous disait que tout se passerait
bien. »

DONNE
`
A J

´
EHOVAH

QUELQUE CHOSE
`
A B

´
ENIR

11 Face à un brusque changement de si-
tuation, nous pourrions nous inquiéter
au point de ne penser qu’à nos problè-
mes. En prison, Joseph aurait pu réagir
ainsi. Au lieu de cela, il s’est concentré
sur ce qu’il pouvait faire dans sa situation
et il a donné le meilleur de lui-même, of-
frant ainsi à Jéhovah l’occasion de le bé-
nir. Il a effectué de son mieux toutes les
tâches que le chef de la prison lui confiait,
tout comme il l’avait fait avec Putiphar
(Gen. 39:21-23).

12 Un jour, Joseph a été chargé de s’oc-
cuper de deux prisonniers qui avaient été
fonctionnaires de la cour de Pharaon.
Comme il s’est montré bon avec eux, ces
hommes se sont sentis suffisamment à
l’aise pour lui raconter le rêve troublant
qu’ils venaient de faire (Gen. 40:5-8). Jo-
seph ne le savait pas alors, mais grâce à
cette conversation, il serait libéré deux
ans plus tard.

`
A sa sortie de prison, il est

devenu le personnage le plus puissant

11, 12. a) Comment Joseph a-t-il donné à Jé-
hovah quelque chose à bénir ? b) Comment Jé-
hovah a-t-il récompensé Joseph ?

d’
´
Egypte après Pharaon (Gen. 41:1, 14-

16, 39-41).
13 Comme Joseph, nous pouvons nous

retrouver dans une situation que nous ne
maı̂trisons pas. Mais si nous restons pa-
tients et que nous faisons de notre mieux,
Jéhovah nous bénira (Ps. 37:5). Il nous ar-
rivera peut-être de nous sentir inquiets
ou troublés, mais nous ne serons jamais
« abandonnés au désespoir » (2 Cor. 4:8 ;
note). Jéhovah sera avec nous, surtout si
nous restons concentrés sur la prédication.

RESTE CONCENTR
´
E

SUR LA PR
´
EDICATION

14 Philippe l’évangélisateur est un bel
exemple pour ce qui est de rester

13. Comment donner à Jéhovah quelque
chose à bénir, quelle que soit notre situation ?
14-16. Comment savons-nous que Philippe est
resté concentré sur la prédication malgré des
changements de situation ?

Comment imiter Joseph quand
notre situation change de façon inattendue ?
(voir les paragraphes 11-13).



concentré sur la prédication malgré des
changements de situation. Il exerçait une
nouvelle responsabilité dans la congréga-
tion de Jérusalem quand

´
Etienne a été

mis à mort� et que les chrétiens ont en-
suite subi de violentes persécutions (Ac-
tes 6:1-6). Pour échapper à ces persécu-
tions, les chrétiens ont fui de Jérusalem.
Comme Philippe voulait continuer à ser-
vir pleinement Jéhovah, il est allé à Sa-
marie, une ville où la plupart des gens
n’avaient encore jamais entendu la bonne
nouvelle (Matthieu 10:5 ; Actes 8:1, 5).

15 Philippe était prêt à aller partout où
l’esprit de Dieu le dirigerait. Jéhovah l’a
donc utilisé pour prêcher dans de nou-
veaux territoires. C’est ainsi qu’il s’est
mis à annoncer la bonne nouvelle aux Sa-
maritains. Beaucoup de Juifs traitaient
ce peuple avec mépris, mais Philippe, lui,
n’avait pas de préjugés. Pas étonnant que
« les foules tout entières étaient attenti-
ves à ce qu’[il] disait » ! (Actes 8:6-8).

16 Puis Philippe a été conduit par l’es-
prit saint à Asdod et à Césarée, deux vil-
les où vivaient de nombreux Gentils (Ac-
tes 8:39, 40). Par la suite, sa situation a
encore changé : 20 ans après son passage
à Samarie, il était installé dans son terri-

� Voir l’article « Le saviez-vous ? » de cette édition.

toire et avait fondé une famille. Mais mal-
gré ce changement, il était resté un prédi-
cateur actif, et Jéhovah l’avait béni, lui et
sa famille (Actes 21:8, 9).

17 Beaucoup de serviteurs à plein temps
disent que, quand leur situation change,
le fait de se concentrer sur la prédication
les aide à rester joyeux et positifs. Pre-
nons l’exemple d’Osborne et Polite, un
couple de béthélites d’Afrique du Sud.
Quand ils ont quitté le Béthel, ils se
sont dit qu’ils trouveraient facilement un
emploi à temps partiel et un logement.
Mais Osborne raconte : « Malheureuse-
ment, nous n’avons pas trouvé de travail
aussi vite que nous l’espérions. » Po-
lite ajoute : « Au bout de trois mois,
nous n’avions toujours pas de travail, et
nous n’avions pas d’économies. C’était
une vraie épreuve. »

18 Qu’est-ce qui a aidé Osborne et Po-
lite dans cette situation angoissante ? Os-
borne explique : « Prêcher avec les mem-
bres de la congrégation nous a aidés à
garder un état d’esprit positif et à nous
concentrer sur le Royaume. » Au lieu de
rester chez eux à s’inquiéter, ils ont dé-
cidé de s’investir pleinement dans la pré-

17, 18. Quand notre situation change, de
quelle façon la prédication nous aide-t-elle ?



dication. Cela leur a apporté beaucoup de
joie ! Osborne ajoute : « Nous avons cher-
ché activement du travail, et nous avons
fini par en trouver. »

FAIS ENTI
`
EREMENT CONFIANCE`
A J

´
EHOVAH

19 Comme nous l’avons vu, si nous fai-
sons de notre mieux dans notre situation
et que nous attendons avec confiance que
Jéhovah agisse, nous réussirons à garder
notre paix intérieure quoi qu’il arrive
(lire Michée 7:7). Et nous nous ren-
drons peut-être compte qu’en nous adap-
tant aux changements, nous nous rap-
prochons de Jéhovah. Polite explique :
« Grâce à notre changement d’affecta-
tion, j’ai vraiment compris ce que signifie
compter sur Jéhovah même quand tout
semble aller de travers. Aujourd’hui, ma
relation avec lui est plus forte. »

20 Mary, déjà citée, continue à s’occu-
per de son père âgé tout en étant pion-
nière. Elle dit : « J’ai appris que, quand je
me sens stressée, je dois faire une pause,
prier et relâcher la pression. Mais j’ai sur-

19-21. a) Qu’est-ce qui nous aidera à gar-
der notre paix intérieure ? b) Quels bienfaits
se procure-t-on en s’adaptant aux change-
ments ?

tout appris à laisser les choses entre les
mains de Jéhovah, habitude qui me sera
très utile dans l’avenir. »

21 Lloyd et Alexandra, cités en intro-
duction, admettent que quand leur situa-
tion a changé, leur foi a été éprouvée
d’une façon qu’ils n’auraient jamais ima-
ginée. Mais ils expliquent : « Les épreuves
révèlent si notre foi est authentique, et si
elle est suffisamment forte pour nous
soutenir et nous réconforter dans les dif-
ficultés. Grâce à elles, on devient de meil-
leures personnes. »

22 Notre vie peut changer soudaine-
ment, en raison d’une affectation de ser-
vice, d’un problème de santé, ou de
nouvelles responsabilités familiales par
exemple. Mais quoi qu’il arrive, sois sûr
que Jéhovah se soucie de toi et qu’il t’ai-
dera au bon moment (Héb. 4:16 ; 1 Pierre
5:6, 7). Alors, si des difficultés apparais-
sent, concentre-toi sur ce que tu peux
faire dans ta situation et donne le meil-
leur de toi-même. Prie ton Père, Jého-
vah, et apprends à lui faire entièrement
confiance. Ainsi, quels que soient les
changements dans ta vie, tu garderas ta
paix intérieure.

22. Si nous faisons de notre mieux dans notre
situation, de quoi pouvons-nous être sûrs ?

Des changements inattendus
peuvent procurer des bienfaits
inattendus !
(voir les paragraphes 19-21).
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´
ETIENNE est entouré de 71 juges haineux. Ils sont
tous membres du sanhédrin, la cour suprême juive,
et font partie des hommes les plus puissants de la
nation. Ils se sont réunis sur l’ordre de Caı̈phe, le
grand prêtre qui présidait le sanhédrin quelques
mois plus tôt, quand Jésus a été condamné à mort
(Mat. 26:57, 59 ; Actes 6:8-12). Alors qu’ils font ve-
nir les faux témoins les uns après les autres, ils re-
marquent quelque chose de très surprenant : le vi-
sage d’

´
Etienne est « comme un visage d’ange »

(Actes 6:13-15).
Comment

´
Etienne a-t-il pu rester calme dans une

situation aussi impressionnante ? Avant d’être
amené devant le sanhédrin, le puissant esprit de
Dieu avait agi sur lui pour l’aider à accomplir une tâ-
che dans la congrégation (Actes 6:3-7). Pendant le
procès, ce même esprit a de nouveau agi sur lui,
aussi bien pour le consoler que pour lui rappeler des
choses qu’il avait apprises (Jean 14:16, note). Alors
qu’

´
Etienne présentait courageusement sa défense,

rapportée en Actes chapitre 7, l’esprit saint lui a rap-
pelé au moins 20 passages des

´
Ecritures hébraı̈ques

(Jean 14:26). Mais sa foi a été encore plus fortifiée
quand il a reçu une vision lui montrant Jésus « de-
bout à la droite de Dieu » (Actes 7:54-56, 59, 60).

Un jour, nous devrons peut-être faire face à des
menaces et à des persécutions (Jean 15:20). Si
nous étudions régulièrement la Bible et prêchons
avec zèle, nous permettrons à l’esprit de Jého-
vah d’agir sur nous. Nous trouverons alors la force
d’endurer l’opposition tout en gardant notre paix
intérieure (1 Pierre 4:12-14).

LE SAVIEZ-VOUS ?

Comment le disciple
´
Etienne a-t-il pu rester si calme

face à la persécution ?
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